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Filip Descamps a été chargé de cours sur l'énergie dans les bâtiments jusqu'à l'année
académique 2021-2022 (VUB). Dans ses recherches, il a simulé l’optimisation des systèmes
de chauffage et de ventilation.

Filip Descamps est associé au sein du bureau de conseil Daidalos Peutz. Il est ingénieur
consultant (physique du bâtiment, utilisation rationnelle de l'énergie, lumière du jour et
durabilité),
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Isolation intérieure : performances et risques 
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Pathologies du bâtiment : du diagnostic aux solutions



propriétés de résistance :
antécédents (gel)

propriétés hygriques : 
hétérogènes

exposition à la pluie 
(battante) :
contexte et détails
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pathologie



pathologie

Château de Hex, Heks



pathologieCouvent de béguinage, Anvers



pathologie
Abbaye Sainte-Godelieve, Bruges (B-juxta)



Abbaye Sainte-Godelieve, Bruges (B-juxta)



Minnewater, Bruges (Origin)



détailAbbaye Sainte-Godelieve, Bruges (B-juxta)



Eglise des Pères, Roeselare (bow architecten)



Monastère thérésien, Gand
(Coussée-Goris-Huyghe architectes) 



Eglise des Pères, Roeselare (bow architecten)



Eglise des Pères, Roeselare (bow architecten)



densité 1500 - 2050 kg/m3

porosité ouverte totale 0,23 - 0,43 m3 /m3

porosité remplie d’eau à teneur en humidité 
capillaire 0,15 - 0,30 m3 /m3

porosité remplie d'eau à teneur en humidité 
capillaire / porosité ouverte totale (-)
0.60 - 0.80

coefficient d'absorption d'eau
0,15 - 1,5 kg/m2 s0.5

Limite de masse 3 μm
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Détermination de la résistance au gel de la brique

1. Valeur GC (NBN B 23-010)  

GC < -2,5 très résistant au gel -2,5 < GC < -0,85 résistant au gel

3. Essai de congélation directe NBN B 27-009

2. Masse = 3.2*wmax /10+2.4*(wmax -wcap )/10 crit : < 70

GC = - 14,53 - 3,09 α + 0,203 wcap /wmax avec α ~ A (coefficient d'absorption d'eau)      
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Étape 3 : simulation numérique ?
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La couche hydrofuge (enduit, badigeon, etc.) est conforme à



approche



approche



Étape 1 : inspection visuelle

• ont-ils déjà visibles dans les zones fortement exposées à l'humidité (coins, niveau du 

sol, sous des gouttières inadaptées) ou, pire encore, sur toute la surface du mur ?

• Y a-t-il d'importantes macro-fissures dans les briques ou dans les joints ?

• L'hétérogénéité des propriétés des briques est-elle importante (test de Karsten) ?

Si la réponse à deux de ces trois questions est positive, alors les voyants rouges 

s'allument.

Étape 2 : mesures

Nous retirons plusieurs briques (généralement cinq par type de brique) afin de 

déterminer leur teneur en humidité capillaire et à saturation, le coefficient d'absorption 

d'eau et la valeur GC. La valeur GC permet de déduire une classe de résistance au gel. 

L’isolation intérieure sans protection contre la pluie n’est appliquée que si la 

classification est "résistant au gel" ou "très résistant au gel" selon la norme NBN B 23-

002.

daidalos peutz
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Nombre de cycles gel-dégel par an pouvant entraîner des dommages : 6 fois
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Figure 18 Boxplots du nombre de cycles gel-dégel humides (w>0.25*wsat) au cours de la 
dernière année, représentés en fonction de la résistance thermique (à sec) du 
système d'isolation appliqué. Le mur non isolé est systématiquement ajouté en 
référence en gris (R=0m²K/W). La ligne du 75e centile pour le XPS est indiquée par la 
ligne noire dans la figure en haut à gauche et reprise pour comparaison sous forme 
de ligne grise dans les trois autres figures.
Figure extraite du rapport final RiBuild [5].
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Faiblesses

• Il n'est pas possible d'estimer correctement l'impact de l'hétérogénéité, car le nombre 

de pierres classées en fonction de la valeur GC est très limité. La méthode n'est utile 

que si les tests de Karsten indiquent une hétérogénéité acceptable. D'après notre 

expérience, plus la brique est ancienne, plus l'hétérogénéité est importante.

• La méthode est plutôt conservatrice, car elle ne prend pas en compte la possibilité 

que la matrice de la brique puisse supporter les contraintes de la déformation sans 

empêcher les fissurations. Une méthode complémentaire (applicable in situ) 

permettant de détecter la fissuration (historique) – comme les tests ultrason ou la 

détermination de la résistance à la traction – pourrait représenter une avancée 

significative.
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Conclusion

• Les simulations dynamiques de transport d'humidité sont avant tout utiles pour 

l'analyse des systèmes. Dans des cas concrets, il est plus important d'optimiser la 

robustesse de la solution grâce à une analyse des risques.

• Limiter la charge d’humidité est une méthode sûre et historiquement largement 

utilisée pour réduire le risque de dommages causés par le gel. L'hydrofugation est 

moins robuste qu'une couche de badigeon ou d'enduit en termes de durée de vie, de 

résistance aux fissures et d'évaluation de la durabilité.

• Un bon drainage des eaux de pluie est essentiel.
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Littérature
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https://www.vlaanderen.be/publicaties/koolstofarm-verwarmen-en-koelen-van-woningen-met-erfgoedwaarde-catalogus-installaties
http://www.ribuild.eu/knowledge-base/#research
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www.daidalospeutz.be
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Directeur

Téléphone : 016 35 32 77

Email : info@daidalospeutz.be
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